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Chers amis dans la foi,

Ce mois-ci nous allons célé-
brer une des plus grandes 
fêtes de l’Église : Noël, la 
commémoration de la nativi-
té du Christ il y a plus de 

deux mille ans. C’est surtout à ce temps-ci de l’année 
que nous songeons à tout ce que l’incarnation de Jé-
sus signifie pour l’humanité entière ; pourtant le mi-
racle de cette naissance est présent toute l’année pour 
nous! Nous devrions être chaque jour reconnaissant 
du fait que le Christ est venu sur terre pour nous en-
seigner et nous sauver plus tard par sa mort.

Dans ce numéro, les journalistes, stagiaires et mini-
stagiaires vous présentent plusieurs textes sur les dif-
férents aspects du partage ou en lien avec Noël. Vous 
en apprendrez plus sur les différentes manières de 
vivre la générosité lors de certaines fêtes liturgiques et 
à l’exemple des saints. Le temps des Fêtes regorge 
d’occasions de vivre l’entraide et le partage avec tous. 
Une attention, du temps, un sourire, et surtout le par-
tage de la Bonne Nouvelle : la nativité du Christ! 

C’est pourquoi le passage de la Bible que j’ai choisi 
explique que Jésus vient sur terre pour tout le monde, 
qu’il répand son amour sur toutes les nations et que 
tous les justes se partageront le Royaume  : «  Alors 
l’ange leur dit : “ne craignez pas, car voici que je vous annonce 
une bonne nouvelle : aujourd’hui, dans la ville de David, vous 
est né un sauveur, qui est le Christ, le Seigneur.”  » (Luc 2, 

10-11) 

Nous sommes ainsi invités à répandre cette Bonne 
Nouvelle et à la partager avec les hommes de l’uni-
vers!  

Maintenant, c’est avec joie que je vous invite à lire ce 
numéro pour vous réjouir pendant l’Avent, en atten-
dant Noël!

Constance Grogg 11 ans,
Sainte-Ursule

Flavie Grogg, 9 ans
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Parole de Dieu du mois :

« Alors l’ange leur dit : 
“ne craignez pas, car voici que je vous annonce une bonne nouvelle : 

aujourd’hui, dans la ville de David, vous est né un sauveur, 
qui est le Christ, le Seigneur.” » (Luc 2, 10-11) 

Actualité

Depuis plus de 30 ans, la bourse du samaritain 
aide les enfants et les familles, les plus dému-
nis en particulier, avec l’opération enfant de Noël.

L’opération a pour but de partager la bonne nouvelle de 
l’Évangile tout en donnant de très beaux cadeaux et des 
choses essentielles aux enfants, comme des articles de toi-
lette, des articles neufs pour l’école et des bouteilles d’eau. 
Un peu partout en Afrique, au Proche-Orient et dans plus 
de 130 pays, des distributions de boîtes à souliers sont organi-
sées dans les petits villages ou les camps de réfugiés. Suite à 
ce moment merveilleux qu’est la distribution des boîtes-ca-
deaux, les enfants qui le veulent peuvent suivre une forma-
tion intéressante sur la Bible pour apprendre à connaître 
Jésus et à l’aimer.  

Opération enfant de Noël

https://www.boursedusamaritain.ca/operation-enfant-de-noel/

En 2023, ce magnifique organisme a amassé plus de 
11,3 millions de boîtes à souliers à distribuer aux enfants 
dans le besoin et depuis sa fonda-
tion en 1993, 76 millions de 
boîtes ont été distribuées.

Madeleine Dupuis 
11 ans, Clarence creek

Si vous voulez participer à ce projet en remplissant 

des boîtes ou simplement en faisant un don, allez 

sur le site: 
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Traditionnellement, les frères Capucins de l’Ermitage 
Saint-Antoine organisent, chaque année, une marche 
aux flambeaux le 23 décembre à compter de 19h.

Le départ se fait à l’église du village. La marche s’ef-
fectue d’abord sur le bord de la route pour traverser le 

village puis elle se poursuit sur de jolis sentiers forestiers qui longent le 
lac pour arriver à la chapelle mariale de l’Ermitage.

Entourés de ce décor féérique, lors de la marche, nous chantons en 
cœur des chants de louange. Ce moment de partage fraternel multigéné-
rationnel où se mélangent rire, prières, entraide et convivialité, se ter-
mine par la bénédiction de la crèche à la chapelle suivie d’une 
dégustation de chocolat chaud au restaurant de l’Ermitage.

C’est un rendez-vous d’amour à ne pas manquer !

Catherine Denaës Moyat 
9 ans, Alma

Dans l’esprit de Noël

Le 20 novembre dernier, le pape François a annoncé la canonisation du 
bienheureux Carlo Acutis et du bienheureux Pier Giorgio Frasati. La 
canonisation de Carlo Acutis aura lieu le 27 avril 2025, lors de la Journée des 
Adolescents, tandis que la canonisation de Pier Giorgio Frassati se fera le 3 août 
2025, lors de la Journée de la Jeunesse.

Pourquoi est-ce une bonne nouvelle? Ce sont deux (futurs) saints de notre 
temps qui sont de merveilleux modèles de foi pour notre époque, car ils 

vivaient comme nous vivons, dans la simplicité et 
dans la joie! Ce sont des lueurs d’espérance, et des 
modèles de vie pour les jeunes. En plus, en début 
d’année scolaire, nous avons choisi en équipe de 
placer ce journal sous le patronage de notre ami 
Carlo Acutis. C’est donc une preuve qu’il existe encore des saints, même au 21e siècle, 
et qu’ils nous accompagnent pour de vrai! 

Réjouissons-nous et prions pour que chacun de nous rencontrions Dieu et devenions 
des saints en marche vers le ciel!

Bienheureux Carlo Acutis, prie pour nous!
Bienheureux Pier Giorgio Frasati, prie pour nous!

Une grande nouvelle!!!
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Marie-Thérèse Brunet
12 ans, Ste-Thècle
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Fêtes liturgiques

La Saint Nicolas est fêtée le 6 décembre dans plusieurs coins de l’Europe.

Cette fête nous prépare à l'Avent.

C'est traditionnellement une journée de cadeaux, comme Noël.

Nous pouvons la fêter en se donnant de petits cadeaux ou des friandises: nous pouvons aussi nous préparer à 
l'Avent en faisant comme saint Nicolas, en donnant une partie de notre richesse aux pauvres.

Dans certains pays, des enfants mettent leurs souliers devant une porte pour que saint Nicolas vienne les remplir 
de cadeaux.

Isaac Rodrigue
11 ans, Saint-Odilon-de-Crambourne

La Saint Nicolas
6 décembre

Qu’est-ce 
l’Immaculée 
Conception? 
L'immaculée 
Conception 
est le privi-
lège que Dieu 

a donné à Marie d’être née sans pé-
ché originel. Nous tous, lorsque 
nous sommes nés, nous avons hé-
rité du péché originel, et nous 
avons dû être baptisés pour l’effa-
cer. Mais elle, la Maman de Jésus, 
n’a pas hérité de ce péché. C’est 
pourquoi nous l'appelons… l’Im-
maculée Conception!

La fête de l'Immaculée Conception 
est une fête de l’Église catholique 
qui célèbre l'Immaculée Concep-
tion de la Vierge Marie. Elle est cé-

8 décembre

lébrée en tant que solennité le 
8  décembre, neuf  mois avant la 
fête de la Nativité de Marie, qui est 
célébrée le 8 septembre. La fête de 
l'Immaculée Conception est l'une 
des fêtes mariales les plus impor-
tantes du calendrier liturgique de 
l'Église catholique. 

Cette fête remonte à plusieurs an-
nées, au VIIIe siècle. Au IXe siècle, 
elle était déjà connue en Irlande, au 
Danemark et en Angleterre. La 
Normandie commence peu à peu à 
la fêter au XIIe siècle, où elle est 
encore aujourd’hui appelée « la fête 
aux Normands ». De là, le culte de 
la fête de l’Immaculée Conception 
commence à se répandre en Occi-
dent. Elle est rendue obligatoire 
dans toute l’Église lors du Concile 

L a  f ê t e  d e  l ' I m m a c u l é e  C o n c e p t i o n

de Bâle en 1439. Elle devient une 
fête de précepte de l’Église Catho-
lique par un document écrit par le 
Pape Clément XI, en 1708.
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Pour les chrétiens, Noël est la fête de la naissance de 
Jésus à Bethléem. Au plan historique, ni l'année ni le 
jour de la naissance de Jésus Christ ne sont connus. 
Les Évangiles ne donnent aucune explication. Quant 
à la date de sa naissance, tout ce qu’on peut dire, c’est 
que Jésus est probablement né entre l'an -7 et l’an -2. 
On ne sait pas si c'était l'été ou l’hiver. Pour fêter la 
naissance de Jésus, l’Église a choisi le 25 décembre. 
Cette date correspond au moment où les jours com-
mencent à rallonger, ce qui permet symboliquement 
de mettre en valeur Jésus, qui vient visiter son peuple.

La messe de Noël se déroule à plusieurs heures le 24 
décembre ; peu de paroisses ont gardé la tradition de 
célébrer une messe à 
minuit. Noël est aussi 
une fête familiale, une 
union de paix, ainsi 
que l'occasion incon-
tournable de se réunir 
et de partager. 

Ce sujet m’interpelle, 
car plusieurs per-
sonnes ignorent qu’on 
doit aller à la messe ce 
soir-là pour se rappeler 

La Fête de Noël
25 décembre

de la naissance de Jésus. 
Par exemple, certaines 
personnes disent que 
Noël, c’est une journée 
de cadeaux et de fête. 
Mais la fête de Noël est très importante surtout pour 
la communauté chrétienne. Cette fête est tant négli-
gée de nos jours. Elle ne porte plus la signification re-
ligieuse d’autrefois. C’est une belle fête, car nous, les 
catholiques, nous nous réjouissons beaucoup ce jour-
là! 

Alors, comme je l’ai dit, Noël n’est pas juste «  le jour 
des cadeaux » mais surtout le jour de la naissance de Jé-

sus-Christ! C’est très 
important de s’en sou-
venir. C’est pourquoi 
nous, les catholiques, 
n’avons jamais oublié 
cette fête –surtout 
moi– car c’est le jour 
de mon anniversaire 
de naissance!

Abigaelle Rodrigue
9 ans, Saint-Odilon-de-

Crambourne

Il s'agit de la fête patronale de l'Ar-
gentine, du Brésil, de la Corée, du 
Nicaragua, du Paraguay, des Philip-
pines, de l'Espagne, des États-Unis, 
de l'Uruguay, du Portugal et de 
l'Italie, et surtout en Corse. Il s'agit 
d'un jour férié à différents endroits.

Comment est célébrée cette 
fête mariale aujourd’hui?

Aujourd'hui, l'Immaculée Concep-
tion est célébrée par de nom-
breuses célébrations liturgiques, 
des processions durant la messe, et 
surtout de nombreux moments de 
prières dédiés à la Vierge Marie. 
Souvent, nous en profitons pour 

commencer des neuvaines, 9 jours 
avant le 8 décembre. Nous, ses en-
fants de la terre, honorons sa sain-
teté. C’est pour quoi dans de 
nombreuses cultures, les églises ou 
les maisons sont décorées de ban-
deroles, de couronnes de fleurs, 
etc.

Hannah Rodrigue
13 ans, Saint-Odilon-de-Crambourne
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Avez-vous déjà célébré la fête des Saint Innocents, le 28 décembre? Quelle triste histoire… 
Un vrai massacre! Le roi Hérode 1er le Grand avait donné l'ordre d'éliminer tous les enfants 
de moins de deux ans nés à Bethléem, afin de s'assurer que le Messie annoncé par les rois 
mages, futur roi d'Israël, soit assassiné. Garçons et filles tués devant les yeux terrifiés de 
leurs parents. Au fil des siècles, cet événement dramatique s’est peu à peu changé en fête de 
réjouissance.  

Pourquoi célébrons-nous cette fête encore aujourd’hui?

Le Jour des Saints Innocents est la commémoration d'un épisode du christianisme: le massacre des enfants, et 
nous la célébrons aussi pour tous les enfants qui souffrent dans le monde aujourd’hui.

Comment fête-t-on la fête des saints Innocents ?

Au Québec, les parents amènent leurs enfants à l'église pour recevoir les bénédictions 
du clergé, invoquant protection et bien-être.

Aussi si vous voulez participer d'une manière toute spéciale à cette fête, rendez-vous à 
Versant-la-Noël dans le village de Pontbrilland. Le tout débute avec un concert dans 
l'église suivi d'une marche au flambeau dans les bois vers le Versant-la-Noël. Arrivé à 
ce centre de prière interreligieux fondé par Robert Lebel, il y aura prière pour les 
enfants du monde, et la traditionnelle bénédiction par un enfant. Le tout se finit avec 
un bon bouillon chaud et un temps de fraternité!

Prière pour le jour des saints innocents:

« Seigneur, devant la souffrance de l’innocent, plutôt que de t’accuser, 
aide-moi à tourner mon regard vers la Croix, et à y lire le mystère 
d’un Dieu d’amour qui se fait solidaire jusqu’au bout de notre 
condition humaine. Je ne prétends pas tout comprendre, mais je le 
crois : un jour je verrai "qu’il n’y a pas de commune mesure entre les 
souffrances du temps présent et la gloire que tu vas bientôt révéler" 
(Rm 8, 18) en chacun de tes enfants – en commençant par les plus 
éprouvés. C’est dans cette espérance que je veux poursuivre la route 
avec toi, en te demandant la grâce de ne pas me révolter devant la 
souffrance de l’innocent. »

Éléonore Bouchard 
10 ans, Saint-Alfred

Les Saints Innocents
28 décembre
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Entrevue

Le mot « Beth’léhem », dans leur nom de famille, 

provient de la parole fondatrice qu’a reçue sœur 

Jeanne Bizier il y a 50 ans aujourd’hui. Cela signifie 

« la maison du pain ». 

Il s’agit ici de trois sortes de partage de pain: le 

pain de la Parole, le pain agapé (c’est-à-dire de 

l’amour de Dieu) et le pain de vie, soit l’eucharistie.

Le partage
Sœur Jocelyne de la famille Myriam 

Beth’léhem de la maison de Chicoutimi

Camille : Merci d’avance pour le 
temps que vous allez m’accor-
der. Comment vivez-vous le 
partage pendant la période de 
Noël dans votre famille?

Sœur Jocelyne : Nous partageons 
des choses matérielles mais pas 
seulement. Cela peut aussi être notre temps, notre foi. 
Par exemple, nous invitons des personnes seules à ve-
nir passer Noël avec nous, ou nous offrons parfois de 
la nourriture, nous faisons des expositions de crèches 
ou encore des temps de prières.

Camille : Pour vous, personnelle-
ment, comment se vit le partage 
durant la période de Noël?

Sœur Jocelyne : Pour moi, le partage 
se vit de plusieurs façons. Lors des 
repas, nous partageons des anec-
dotes de ce que nous avons vécu 
dans la journée. Nous nous parta-
geons aussi des petits cadeaux 
simples que nous fabriquons à la 
main ou de gentilles et délicates at-

tentions comme cuisiner un plat préféré à une de mes 
sœurs.

Camille : Faites-vous des activités spéciales?

Sœur Jocelyne : Les familles de Québec et Montréal et 
nous, nous regroupons pour passer Noël ensemble. 
Comme j’en ai parlé tantôt, nous faisons une exposi-
tion de crèche dans notre maison à Baie-Comeau. Si 
on nous le demande, nous pouvons aussi animer des 
messes.  Et nous pouvons faire de petites célébrations 
telles que faire une crèche vivante aux enfants.

Camille : Merci beaucoup pour ce beau partage.

Camille Denaës Moyat 
11 ans, AlmaLumena Plourde, 11 ans
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Vies de saints

La vie de la bienheureuse Sara Salkahazi 
est peu connue. Elle a pourtant été une 
héroïque religieuse et martyre du XXe 
siècle.

Sara Salkahazi est née le 11 mai 1899 à 
Kassa (Kosice, en Slovaquie). Elle a une 
volonté forte et tenace, elle est très loyale 
et elle compatit facilement avec les 
pauvres et les malheureux. Elle grandit en 
piété comme en  âge. Le soir, on la sur-
prend parfois agenouillée, la tête entre les 
mains.

Puisqu’elle est très intellectuelle, sa mère l’encourage 
fortement à étudier, et par la suite, elle devient ensei-
gnante au primaire, degré le plus haut auquel une fille 
de son époque pouvait accéder.

En fréquentant ses élèves, Sara apprend que certaines 
femmes sont surchargées de travail. Elle aimerait en 
apprendre plus sur le sujet. Elle quitte l’enseignement 
et fait un apprentissage de relieuse. Elle écrit des ar-
ticles pour les journaux et donne des conférences sur 
les femmes pauvres dans le but d’encourager l’amé-
lioration des conditions de vie des femmes.

Sara apprend l’existence des Sœurs du Service so-
cial. Elle est fiancée et hésite longtemps avant d’en-
trer dans cette communauté. Elle se décide enfin! Elle 

prononce ses vœux perpé-
tuels le jour de la Pentecôte 
1940. Elle crée une revue 
catholique pour les femmes.

Durant la Deuxième 
Guerre mondiale, entre 
1943 et 1944, alors que les 
Nazis déportent les Juifs 
vers les camps d’extermina-

tion, sœur Sara cache une centaine de Juifs dans la 
maison où elle est supérieure. Elle fait le vœu de don-
ner sa propre vie en échange de celle de ses 
consœurs. Le 27 décembre 1944, une ouvrière qui 
était hébergée chez elle, la dénonce auprès des autori-

tés pro-nazis. Le jour même, elle est arrêtée 
et emmenée au bord du fleuve avec une 
autre femme et quatre Juifs. On les oblige à 
se déshabiller totalement et ils sont tous 
fusillés. Juste avant de mourir, sœur Sara se 
retourne vers les miliciens et trace un signe 
de croix en levant les yeux vers le ciel. 

Sœur Salkahazia été béatifiée le 17 sep-
tembre 2006 par le Pape Benoît XVI. On 
la fête le 27 décembre.

Bienheureuse Sœur Salkahazi, priez pour nous!

Marie-Michèle Houle 
12 ans, Curran (Ontario) 

Bienheureuse Sara Salkahazi

Clémence Plourde, 6 ans
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Si l’on connaît peu de choses de sa vie, saint Nicolas 
reste l’un des saints les plus vénérés de l’Église By-
zantine. Sa fête est très répandue et célébrée de nom-
breuses façons. Patron des enfants, il a inspiré le 
mythe du Père Noël.

Né à Patara, en Lycie (Asie mineure), Nicolas fut 
nommé évêque de Myre, autre ville de Lycie, et parti-
cipa à ce titre au concile de Nicée en 325. Il fut arrêté 
et torturé pour la foi vers 310 sous Dioclétien. La 
plupart des écrits relatant sa vie sont considérés 
comme douteux ; aussi beaucoup de ses miracles 
connus aujourd’hui sont issus de la tradition popu-
laire.

Un des épisodes les plus célèbres est l’histoire des 
trois bourses. Un jour, Nicolas (qui n’était pas encore 
prêtre) entendit un voisin pauvre se plaindre qu’il ne 
pouvait plus nourrir ses trois filles et qu’il n’avait pas 
assez d’argent pour leur constituer une dot et les ma-
rier. Au cours de la nuit, Nicolas, qui était riche de-
puis la mort de ses parents, déposa une bourse pleine 
au milieu de la maison, et l’homme put marier l’aînée 
de ses filles. Nicolas refit la même chose pour cha-
cune des filles, mais la dernière fois, le voisin le sur-
prit et le saint lui demanda de n’en rien dire. Nicolas, 
grâce à cette légende, devint le patron des filles à ma-
rier. Son esprit de partage et sa générosité sont vi-
sibles dans beaucoup d’autres légendes.

L’histoire des trois enfants ressuscités qui avaient au-
paravant étés tués par un boucher n’a probablement 
jamais eu lieu. Une déformation de certaines légendes 
a sûrement été à la base de ce conte.

Ayant reçu la vision de sa mort, Nicolas rentre au 
monastère de la Sainte-Sion dont il était l’abbé. Il y 
meurt de la fièvre le 6 décembre 343.

Après sa mort, les fidèles constatent qu’un liquide 
odorant qu’ils appellent la manne de saint Nicolas 
sort de sa dépouille qu’elle préserve de la décomposi-

tion ; bien vite, on la considère comme miraculeuse 
car elle guérit les maux. Dès lors, Myre devint un im-
portant lieu de pèlerinage.

En 1087, des pèlerins venant de Bari (Sud de l’Italie) 
s’emparèrent des reliques et les transportèrent de 
Myre à Bari ; on raconte que la manne coulait tou-
jours.

Après la mort de saint Nicolas, Cunon de Réchicourt, 
chevalier lorrain vers 1230 sous le règne de l’empe-
reur Frédéric II, fait prisonnier durant les croisades, 
invoqua saint Nicolas la veille de son exécution. Il se 
retrouva le lendemain, encore attaché, sur le parvis de 
l’église Saint-Nicolas-de-Port. De nombreux autres 
miracles ont eu lieu grâce à son intercession.

Saint Nicolas, évêque généreux, intercède pour nous!

Constance Grogg 
11 ans, Sainte-Ursule

Saint Nicolas de Bari
Un saint de légendes

Devinette

Je suis un prêtre missionnaire.
On m’appelle l’apôtre des Indes.
Je suis l’ami de saintIgnace de Loyola.
Qui suis-je?

Célestin Plourde, 9 ansSaint François-XavierRéponse:
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Comment pouvons-nous reconnaître que le temps de 
l’Avent est commencé? Le premier décembre cette 
année, la couronne de l’Avent commence à s’illumi-
ner. Dans les prochains paragraphes, vous découvri-
rez ce qu’est la couronne de l’Avent, l’utilité des 
bougies et comment ma famille se prépare à Noël.

Qu’est-ce que la couronne de l’Avent?

Elle est de forme circulaire avec des rameaux verts, 
trois cierges mauves, un cierge rose et un cierge 
blanc. Nous allumons un cierge par dimanche et à 
Noël. Les rameaux verts indiquent le renouveau at-
tendu de l’Emmanuel et les cierges apportent une 
tendre lumière qui éclairent nos 
journées plus courtes. La forme 
circulaire nous rappelle que nous 
avons un commencement et une 
fin qui dure pour l’éternité.

Les quatre bougies de 
l’Avent

Les deux premiers dimanches ap-
pellent le Christ, le troisième ap-
pelle la Joie, le quatrième annonce 

Les éléments de la couronne de l’Avent les événements qui précèdent la 
naissance de Jésus et la bougie 
de Noël est blanche pour la pu-
reté de l’Enfant Nouveau-Né.

Comment fabriquer une 
couronne de l’Avent?

Chez nous, nous prenons une bûche coupée en 
tranche et nous la décorons de branches de sapins, de 
boules et de décorations artificielles de Noël. Puis 
nous installons les cinq cierges que nous fabriquons 
avec les restes de cire de l’année précédente. C’est un 
beau moment à vivre en famille.

La couronne de l’Avent est un outil pour marcher 
vers Noël et pour illuminer les maisons dans la noir-

ceur des jours plus courts en dé-
cembre. Que Jésus Nouveau-Né 
soit votre lumière, comme sur la 
couronne qui illumine nos 
prières. Maintenant, avez-vous  le 
goût de faire une couronne de 
l’Avent chez vous?

Timothée Brunet 
10 ans, Sainte-Thècle

Jean-Marie Brunet, 8 ans

Avent et Noël
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Récit

La naissance de Jésus Christ 

Un soir, Marie faisait son repas. Elle 
commençait par prier le Seigneur Dieu, 
son papa du ciel. Quand elle eut fini de 
prier, un ange du ciel lui apparut. Elle 
eut peur et elle se cacha le visage entre 
ses mains.

L’ange lui dit : « Tu vas avoir un fils, tu l’ap-
pelleras Jésus car c’est Dieu le fils du Père tout-
puissant. » 

Elle dit : « Comment est-ce possible? » 

L’ange lui répond : « Ta cousine Élisabeth attend un enfant, elle que 
l’on disait  stérile. » 

Marie répondit : « Je suis la servante du seigneur. » 

Marie se dépêcha d’aller voir sa cousine Élisabeth, qui était 
enceinte. À son retour, Joseph, son époux, l’attendait chez 
eux. Il ne savait pas que Marie allait avoir un bébé et il fut 
troublé, mais un ange lui apparut pendant la nuit et lui expli-
qua tout. 

Un peu plus tard, ils ont dû aller se faire recenser selon 
l’ordre de l’empereur à Bethléem. Ils partaient avec un âne et 
avec des bagages lourds. Ils marchèrent longtemps et Marie 

était fatiguée, alors Joseph dit à Marie de s’as-
soir sur l’âne et ils poursuivirent leur route. 

Quand ils arrivèrent, il n’y avait pas d’abri 
pour eux, alors ils se réfugièrent dans une 
étable. Jésus est né cette nuit-là et Marie le mit 
dans des langes et le coucha dans la mangeoire 
des animaux. Des anges descendirent du ciel 
pour célébrer la naissance du Fils de Dieu en 
chantant : « Gloire à Dieu au plus haut des cieux et 
paix sur la terre aux hommes, qu’il aime. »

Lumena Plourde 11 ans,
Notre-Dame-des-Bois

L’origine de la crèche remonte à 
plus de 800 ans! Le 8 décembre 
1223, saint François d’Assise re-
venait d’un voyage en Terre 
Sainte et s’arrêta dans le petit vil-
lage de Greccio, en Italie. En 
voyant la grotte qui se trouvait à 
l’extérieur de la ville, il eut l’idée 
de faire une crèche vivante dans 
le but que les gens comprennent 
mieux l’histoire de la Nativité.

Comme cela n’avait jamais été fait auparavant, 
saint François alla demander au Pape la per-
mission de réaliser la crèche vivante et obtint 
l’accord de celui-ci.

C’est ainsi que, le soir de Noël 1223, fut instal-
lée la première crèche vivante de l’histoire 
avec des animaux réels et des gens du village.

Ce soir-là, saint François prêcha avec tant 
d’ardeur qu’un miracle se produisit  : l’Enfant 
Jésus apparut dans la mangeoire comme un 
enfant réel. Saint François le prit alors dans 
ses bras et l’embrassa tendrement, invitant 
ainsi tous les habitants qui étaient présents à 
raviver leur foi.

Le succès fut tel que 801 ans plus 
tard, nous en faisons encore sous 
nos sapins à chaque Noël. Et tout 
comme les habitants de Greccio 
de l’époque, cela nous permet éga-
lement de raviver notre foi, 
comme saint François nous incite-
rait assurément à le faire s’il était 
encore des nôtres aujourd’hui!

Lauralie Dugars
10 ans, Québec

D’où vient la tradition de la crèche?
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Chant

Êtes-vous capable de me dire quel est le lien entre le 
chant de Minuit, chrétiens chanté pour la première fois 
au Canada, la fondation de la communauté de la Fa-
mille Marie-Jeunesse, le mariage de mes parents et 
d’autres célébrations de sacrements? Tout cela s’est 
passé à l’église Saint-Michel-de-Sillery. 

En effet, un chant bien connu a été chanté dans cette 
église pour la première fois au Canada le 24 décembre 
1858. Une dame prénommée Marie-Louise-Joséphine 

Caron l’a chanté et a été accompa-
gnée à l’harmonium par Ernest Ga-
gnon qui avait rapporté ce chant de 
France. Ce chant s’intitule Minuit, 
chrétiens.

Les paroles de ce chant ont été com-
posées par Placide Cappeau. 
Adolphe Adam les a mis en musique. Cette pièce se 
joue à l’harmonium, à l’orgue et au piano. À la base, il 
fut composé pour la voix soprano mais il est souvent 
chanté par un baryton ou un ténor. Le chant a été 
chanté pour la première fois en France en 1847.

Bien qu’il existe plusieurs versions du chant Minuit, 
chrétiens, l’Église préfère les versions plus récentes, 
parce que dans la version originale, le chant men-
tionne des informations qui ne vont pas avec ce que 
notre Église croit aujourd’hui. Par exemple, il est dit 
que Dieu montrerait un courroux, donc qu’Il ne se-
rait pas miséricordieux et plein d’amour, comme nous 
le connaissons maintenant. Dieu est notre Bon berger 
qui veille sur nous, et il nous l’a démontré par l’amour 
inconditionnel de Jésus fait homme.

Mon avis :

Les chants de Noël sont importants. Ils font partie de 
la tradition et doivent se transmettre. Ils apportent 
joie et intériorité en nos cœurs. Le chant Minuit, chré-

Minuit, chrétiens
Un chant d’hier et d’aujourd’hui

Yanélie Houle, 8 ans

Minuit chrétiens, c'est l'heure solennelle
Où l'homme Dieu descendit jusqu'à nous
Pour révéler l'amour de notre père
Et que Sa grâce vive en chacun de nous

Le monde entier tressaille d'espérance
En cette nuit qui lui donne un sauveur
Peuple, à genoux attends ta délivrance
Noël, Noël, voici le Rédempteur
Noël, Noël, voici le Rédempteur

Le Rédempteur a brisé toute entrave
La Terre est libre et le Ciel est ouvert
Il voit un frère ou n'était qu'un esclave
L'amour unit ceux qu'enchaînait le fer

Qui lui dira notre reconnaissance
C'est pour nous tous qu'Il naît, qu'Il souffre et meurt
Dieu avec nous, c'est fête sur la Terre
Noël, Noël, voici l'Emmanuel
Noël, Noël, voici l'Emmanuel

Dieu avec nous, c'est fête sur la Terre
Noël, Noël, voici l'Emmanuel
Noël, Noël, voici l'Emmanuel

Paroles adaptées pas Thomas et Benjamin Pouzin 

(Glorious)
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Commentaire

Jésus étant né à Bethléem de Judée, au temps du roi Hérode, 
voici que des mages venus d’Orient arrivèrent à Jérusalem. (...)

(...) Entrant dans la maison, ils virent l’enfant avec Marie, sa 
mère, et, se prosternant, ils lui rendirent hommage; ouvrant 
leurs coffrets, ils lui offrirent en présent de l’or, de l’encens et de 
la myrrhe. Puis, divinement avertis en songe de ne pas retour-
ner auprès d’Hérode, ils se retirèrent dans leur pays par un 
autre chemin. ( Mathieu 2)

Pour moi, le plus touchant dans 
cet évangile, c’est que les mages 
ont partagé ce qu’ils avaient de 
plus précieux  : leur temps. Cela 
dépasse les présents que sont l’or, 
la myrrhe et l’encens. Mais pour 
aller plus loin, le plus grand par-
tage dans ce récit, c’est Jésus qui a partagé notre hu-
manité. Il acceptede quitter son royaume confortable 
et glorieux pour nous sauver, nous pauvres pécheurs, 
en sachant tous les efforts et les souffrances atroces 
qu’il devra subir pour nous en ce monde, car il nous 
aime plus que tout.

La visite des mages

Prière
Ô Seigneur, merci de nous avoir envoyé ton fils unique. Le Roi, 
celui qui nous ai créés, est né dans une étable, une pauvre crèche 
qui est aujourd’hui un lieu que tout le monde visite! Père, par 
le sein de Marie, ton propre fils s’est incarné et il a voulu 
annoncer ta sainte Parole non seulement aux Juifs, mais au 
monde entier. Et toi, Ô Marie, Étoile du matin,  intercède 
pour nous auprès du Père pour que tes enfants apprennent à 
suivre Jésus. Nous te remercions d’avoir dit ce OUI qui a 
sauvé toute l’humanité. Saint Joseph, protège-nous de la mort 
subite et garde aussi tous les mourants du monde. Veille bien 
sur le Canada! Jésus, veille sur nous.

Amen.

Flavie Grogg
9 ans, Sainte-Ursule

Violette Grogg, 6 ans

tiens est dans la tradition et il me rappelle que l’En-
fant Jésus s’est donné à nous durant la belle nuit de 
Noël. Ce chant me donne souvent envie de louer et 
de remercier le Seigneur d’être venu sur la terre. De 
toutes les versions que j’ai entendues, je préfère celle 
de Glorious qui a un style plus moderne.

Rappelons-nous donc ce beau mystère qu’est la Nati-
vité et préparons nos cœurs à sa venue.

J’espère vous avoir donné le goût d’écouter autre-
ment ce chant!

Marie-Thérèse Brunet 
12 ans, Sainte-Thècle

Emmy Plourde 
13 ans, Notre-Dame-des-Bois

https://youtu.be/WJJn3vnMpJs
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En étant avec les 
communautés chrétiennes, ma 

famille et mes amis. 

(Joanie, une jeune adulte)
Pour moi, le partage à 

Noël, c’est vivre la crèche vivante 
avec mes amis en Jésus. 

(Matthieu Denaës-Moyat, 6 ans)

En donnant des 
cadeaux et en étant 

avec ma famille.

(Éloi, 8 ans)

Avec tous mes frères et 
sœurs : pauvre de cœur, de corps, 

et d’esprit dans le partage du 
saint évangile !

(Manon, adulte)

Je souhaite partager de la joie, 
du support et la Parole ainsi que 

participer et favoriser des 
rencontres familiales.

(Mario Vézina, adulte)

Je partage des cartes 
aux gens qui 

m’entourent…

(Georges, 10 ans)

Vox-Pop

Comment vivez-vous le partage durant le temps des fêtes? En une phrase!

A
lexandra C

urotte

Pendant le temps de fêtes, il nous fait plaisir d'inviter les 
amis qui sont seuls ou qui vivent des moments difficiles. 
Cela fait beaucoup d'invitations et un temps de fêtes bien 
rempli, mais la joie est grande. À chaque fois que les amis 
nous quittent, on se dit que cela valait la peine "de se 
remettre aux fourneaux" car les échanges, autour de la 
table, sont souvent occasion de partager non seulement 
de nourriture mais de communion des âmes. 
(Daniela et Christian, un couple)

Pour le temps des fêtes nous préparons 
avec joie des paniers de Noël pour des 
familles dans le besoin. 
(sœur Biane Parisien o.p. pour la communauté 

des Dominicaines Missionnaires Adoratrices.)

En passant du temps avec mes 
amis et ma famille. En 
réfléchissant à comment Jésus 
s'est donné à nous… 
(Mickela Curotte, une jeune adulte)





Il était une foi 16 Volume 1, numéro 4

Le mot de la fin

Mon doux Jésus, en ce mois de décembre, aide-nous à 
préparer nos cœurs pour ta venue. Toi, le plus grand 

de tous les rois, tu es né dans une étable! Tu aurais pu naître 
dans un endroit plus luxueux… Mais tu as choisi une étable, 
parmi les animaux. Tu t’es fait tout petit et humble. Tu t’es 
abaissé, même si tu étais le fils de Dieu! Nous n’avons plus 
besoin d’avoir peur, de nous cacher, d’avoir honte d’être 
chrétiens. Carlo Acutis, lui, n’avait pas honte de faire 
connaître Jésus à tous ses amis! C’est pourquoi, à Noël, nous 
annonçons ta venue sur terre! Car, l’ange nous l’a bien dit… 
«  ne craignez pas, car voici que je vous annonce une bonne 
nouvelle : Aujourd'hui, dans la ville de David, vous est né un 
sauveur, qui est le Christ, le Seigneur ! » (Luc 2, 10-11)

Amen

 Hannah Rodrigue
 13 ans, St-Odilon-de-Crambourne

Le bienheureux Carlo Acutis a été 

choisi cette année comme saint patron 

pour notre journal. Pour en découvrir 

plus sur ce jeune de notre époque qui 

sera prochainement canonisé, visitez:

http://www.carloacutis.com/fr/association

Il était une foi...
Un journal catho, par des jeunes, et pour les jeunes, 

à lire.... une page à la foi!
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et Valérie Tremblay
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Retrouvez-nous chaque mois sur:

https://unefoi.info

Chers ami(e)s,

La paix soit avec vous!

La joie qu’apporte la naissance de 
Jésus à Noël illumine et trans-
forme le monde malgré les mi-
sères et les pauvretés des 
hommes.

À l’exemple des anges qui ont annoncé aux bergers la 
grande joie de Noël, je viens moi aussi vous annoncer 
aujourd’hui une bonne nouvelle: Jésus a dit: « Il y a 
plus de joie à donner qu’à recevoir » (Actes 20, 35).

Jésus lui-même nous invite au partage, surtout à don-
ner et à se donner sans rien attendre en retour.

Apporter le réconfort à ceux qui souffrent, leur don-
ner une bonne parole, prier pour eux et avec eux, par-
tager de son temps et de ses biens avec les plus 
pauvres sont des œuvres qu’accomplissent chaque 
jour mes frères de communauté.

À vous qui me lisez, je vous souhaite de faire la ren-
contre de Jésus qui, à Noël, non seulement naît dans 
la crèche, mais veut aussi naître en chacun de nos 
cœurs. À nous de lui préparer une place digne de son 
amour.

Longue vie à toute l’équipe d’Il était une foi!

Que le Seigneur vous bénisse,

fr. Denis, psf  (Les Pauvres de Saint-François)


